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RÉSUMÉ - La station d'épuration de la Ville de Neuchâtel est en service depuis 
25 ans. Des travaux de rénovation des installations sont en cours, ainsi que des 
travaux d'assainissement destinés à améliorer la qualité des rejets, qui ne satisfont 
plus actuellement aux normes fédérales suisses. Les eaux de rejets sont déversées 
dans le lac de Neuchâtel, à l'est de la ville dans la Baie de St. Biaise. Pour mesurer 
l'état de santé de l'interface eau/sédiment dans la zone réceptrice et pour suivre 
l'effet des divers travaux d'assainissement au cours du temps, un programme de 
surveillance des assemblages épipéliques de Diatomées et de mesures physico-chi-
miques a été développé sur le littoral de la commune de Neuchâtel. Ce programme 
d'observations est appliqué à une zone vierge d'impact (référence) et aux endroits 
qui subissent les rejets (effluent et déversoirs d'orages). Pour comparer les assem-
blages de Diatomées et livrer une classification des états de santé des interfaces 
eau/sédiment, deux indices ont été calculés : l'indice saprobique basé sur l'analyse 
des groupes d'espèces différentielles de Lange-Bertalot et la fréquence relative 
des espèces plus ou moins hétérotrophes. La composition des assemblages trouvés 
permet de comparer les stations de manière relative. Sur le plan absolu cependant, 
la signification des indices saprobiques appliqués à de l'épipélon lacustre est en 
question, en particulier pour savoir si les indices de II-(III), trouvés dans la zone 
de rejet, sont déjà signe d'un état critique, comme les indices II-III en rivière. 
Des déficits d'oxygène dissous de 35 à 40%, bien corrélés avec les taux de Dia-
tomées hétérotrophes, semblent amener une réponse affirmative, auquel cas le cal-
cul classique de l'indice saprobique par l'analyse des groupes d'espèces 
différentielles ne serait pas tout à fait assez sévère pour être appliqué, sans cali-
brage, à l'épipélon du lac de Neuchâtel. 

ABSTRACT - The sewage purification plant of Neuchâtel-City is operating since 
25 years. Some renovating works are in progress, because the quality of the sewage 
effluents, don't more comply with the swiss standards. The sewage effluent is 
flowing into lake Neuchâtel, eastern from the town, in the gulf of St. Biaise. A 
study including epipelic diatoms, physical and chemical measures, is developped 
on the littoral of the lake, to measure the health conditions of the interface 
water/sediment and to follow the course of the renovating works. This program 
is applied to a preserved station (référence) and to zones influenced by waste 
water (from the sewage effluent and from storm overflows). A saprobic index, 
based on the analytical method of the groups of differential species of Lange-Ber-
talot and the sum of relative frequencies of more or less heterotrophic diatoms, 
were choosen, for comparing the stations with each other. The composition of the 
assemblages allows to compare the stations in a relative way. But some problems 
are arising from the use of the absolute values of the saprobic index to qualified 
the epipelon. In particular, following question lies open : does the index II-(III) 
found in polluted stations indeed show a critical sabrobic state, like the indices 
II-III in rivers? The oxygen deficiencies found between 35 and 40%, well corre-
lated with the relative frequencies of heterotrophic diatoms, seems to give answer 
in the affirmative. In that case, the classical diagnosis chart used to calculate sa-
probic indices is not hard enough, without calibration, to be applied to the epipelon 
of lake Neuchâtel. 
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INTRODUCTION 

La station d'épuration de la Ville de Neuchâtel, 
inaugurée en 1970, a été construite alors avec une 
capacité de 75 200 équivalents-habitants. Après 25 
ans de fonctionnement, des travaux de rénovation 
des installations sont nécessaires. Bien que la ca-
pacité initiale n'ait pas encore été atteinte, les re-
jets de cette station ne satisfont pas aux nouvelles 
normes fédérales suisses. Par exemple actuelle-
ment, 40% des valeurs annuelles de DBO5, 30% 
des valeurs de DCO, 20 % des teneurs en matières 
en suspension et 20% des teneurs de P-total dé-
passent les normes. Ainsi parallèlement, des tra-
vaux d'assainissement destinés à améliorer la 
qualité des rejets sont également en cours. 

Les eaux de rejets sont déversées dans le lac 
de Neuchâtel, à l'est de la ville. Les eaux récep-
trices sont celle de la baie nord-est (baie de Saint-
Biaise), qui est une zone de pente faible, dans 
laquelle le taux de sédimentation est plus impor-
tant, qu'à l'ouest de la ville. Directement influen-
cés par l'effluent, les sédiments de nature 
sapropélique des stations 3 et 4 (figure 1) portent 
la trace des rejets. Leur couleur brun-noir est vi-
sible en plongée. 

Pour mesurer l'état de santé de ces sédiments 
et pour suivre l'effet des divers travaux d'assai-
nissement au cours du temps, un programme de 
surveillance des assemblages épipéliques de dia-
tomées et de mesures physico-chimiques a été dé-
veloppé sur le littoral de la commune de 
Neuchâtel, dans une zone vierge d'impact et aux 
endroits qui subissent les rejets. L'épipélon a été 

choisi car il intègre les variations de conditions 
écologiques de l'interface sédiment/eau. L'analyse 
du périphyton sur substrats artificiels a été écartée 
pour deux raisons. Tout d'abord parce que cette 
communauté n'est dépendante que de l'eau (dont 
la qualité est très influencée par les courants) et 
que certaines des stations de prélèvement sont en 
zone de pêche (risques de ne pas retrouver les 
substrats artificiels). Les Diatomées ont été choi-
sies car c'est un groupe d'algues très diversifié, 
présent dans tous les milieux aquatiques, dans le-
quel on connaît bien la sensibilité des espèces en-
vers les matières organiques et avec lequel 
plusieurs indices de qualité d'eau ont été déve-
loppés (Lange-Bertalot 1978, 1979a et b, Kram-
mer et Lange-Bertalot 1986-1991, Coste 1978, 
1986, Coste et al, 1991, Rumeau et Coste 1988, 
Leclercq et Maquet 1987). 

MATÉRIEL ET MÉTHODES 

Six lieux de prélèvement ont été choisis (Fig. 1) : 
station 1. Monruz, profondeur 3-4 m, distance de la rive 
env. 20 m. A proximité d'un déversoir d'orage, 
station 2. STEP, profondeur 2-3 m, distance de la rive 
env. 3 m. Cette station est située entre la rive et l'ef-
fluent. Elle n'est donc pas directement influencée par 
les rejets d'épuration. 
station 3. STEP; profondeur 6m, distance de la rive 
env. 30 m. 
station 4. STEP, profondeur 9 m, distance de la rive env. 
70 m. 
station 5. Quai Osterwald, profondeur 3-4 m, distance 
de la rive env. 35 m. A proximité d'un déversoir 

Fig. 1. - Répartition des six stations de prélèvements sur le littoral du lac de Neuchâtel. La série de flèches situe 
la station d'épuration. 
Distribution of the six sampling stations on the littoral zone of Lake Neuchâtel. Arrows indicate the emplacement 
of the sewage purification plant. 
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d'orage. 
station 6. Champ-Bougin, profondeur 3-4 m, distance de 
la rive env. 30 m. 

Les stations de prélèvement 2 et 3 sont les plus di-
rectement influencées par les rejets de la station d'é-
puration, car l'effluent se situe à 5 m du bord et à 2,8 m 
de profondeur. La station 1 (Monruz) se situe dans le 
même contexte hydrologique que les stations 2-4 (baie 
de St. Biaise, pente faible, sédimentation active). Les 
stations 5 et 6 sont situées à des endroits moins abrités 
(pente plus raide, sédimentation moins active). La sta-
tion 6 est située à proximité de la prise d'eau destinée 
à la distribution d'eau potable (station de pompage de 
Champ-Bougin). Les stations choisies au large de la 
STEP sont destinées à estimer l'impact de la station 
d'épuration sur les sédiments du lac. La station 6 sert 
de référentiel. 

Pour l'instant, 2 campagnes de prélèvements ont été 
effectuées : l'une, le 7 octobre 1993, après une période 
ventée, à la fin de la stratification estivale; l'autre le 
24 avril 1994, après 15 jours de calme, pendant la pé-
riode de croissance printanière. 

Les échantillons ont été prélevés en plongée, en pre-
nant soin de déranger au minimum la surface des sé-
diments, afin de réduire l'effet d'intégration pluriannuel 
par mélange, dû à la sédimentation et à la bonne conser-
vation des squelettes de Diatomées. La partie aqueuse, 
non consolidée du sédiment a été aspirée délicatement 
au moyen d'une seringue munie d'un embout flexible 
(ROUND 1981 modifié). Les échantillons ont été di-
rectement fixés au formol et conservés en bouteilles de 
PET. 

Les échantillons sont attaqués avec quelques gouttes 
d'HCl concentré pour dissoudre les minéraux carbona-
tés. Ensuite ils sont attaqués à H2O2 pour oxyder les 
matières organiques. Les squelettes nettoyés de Diato-
mées sont montés entre lame et lamelle dans du Na-
phrax. 

Les préparations microscopiques sont observées en 
optique à fort grossissement (12,5 x 100). Un sous-
échantillon statistiquement représentatif d'au moins 500 
valves est dénombré. Pendant le comptage les individus 
sont attribués aux taxons reconnus jusqu'aux niveaux 
taxonomiques de la variété ou de l'écotype. Seuls les 
individus entiers ont été dénombrés. Les individus frag-
mentés ou portant des traces de dissolution ont été écar-
tés du dénombrement, pour réduire l'influence de la 
dérive et de la contamination par les sédiments anciens. 

La taxonomie utilisée est essentiellement basée sur 
la flore de Krammer et Lange-Bertalot 1986-1991. 

Le diagnostic de l'état de santé de l'interface sédi-
ment/eau aux stations étudiées, n'est basé que sur l'a-
bondance relative des taxons benthiques. Ainsi les 
fréquences des taxons planctoniques (bien que pouvant 
aussi vivre parfois dans le benthos) n'ont pas été inté-
grés aux calculs. Cette précaution a été prise pour deux 
raisons : 
- l'origine planctonique ou benthique des individus 
trouvés ne peut pas être attestée ; 
- la sensibilité aux matières organiques de la plupart 
des taxons planctoniques est mal (voire pas du tout) 
connue. 

L'interprétation des résultats a été conduite selon 
deux méthodes : 

a. Méthode des groupes d'espèces différentielles 
de classes saprobiques (Lange-Bertalot 1978, 
1979a et b, Krammer et Lange-Bertalot 
1986-1991). 

Cette méthode consiste à assigner à chaque taxon 
un indice de sensibilité envers les matières organiques 
et les autres molécules réduites habituellement pré-
sentes dans les eaux résiduelles. Ces indices ont été at-
tribués empiriquement au cours d'études extensives 
d'observations de populations in situ ou au cours d'ex-
périmentations ponctuelles en milieux artificiels (va-
leurs des indices tirés de Krammer et Lange-Bertalot 
1986-1991, Denys 1991 et Hofmann 1993). L'indice de 
quatre degrés (1 = très sensible à 4 = très tolérant) in-
dique jusqu'à laquelle des quatre classes saprobiques 
(I, oligosaprobie à IV, polysaprobie, Kolkwitz 1950, 
Liebmann 1958, Slàdecek 1973) chaque taxon peut 
résister. Le diagnostic est posé à partir de la fréquence 
relative des quatre groupes de sensibilité à l'intérieur 
de l'assemblage de Diatomées trouvé. Cette méthode, 
contrairement à celles des indicateurs de classe, re-
connaît pour des autotrophes vrais comme la plupart 
des Diatomées, qu'il n'y a pas en principe de dépen-
dance directe de ces organismes aux matières organi-
ques, mais seulement une tolérance plus ou moins 
marquée. Ainsi, on peut trouver tous les taxons, en fai-
ble abondance (forte concurrence) dans les basses 
classes de charge organique, tandis que dans les classes 
élevées, seuls quelques taxons tolérants peuvent vivre 
en abondance (faible concurrence). La définition des 
classes saprobiques ainsi que l'échelle de diagnostic (en 
particulier pour les classes II, II-III) à partir des assem-
blages de Diatomées sont discutées d'après les propo-
sitions de Krammer et Lange-Bertalot 1986-1991 et de 
Hofmann 1987. Cette méthode a été choisie, plutôt que 
l'utilisation des autres indices diatomiques, car elle a 
déjà été utilisée avec succès en Suisse, en particulier 
pour qualifier l'état de santé de rivières jurassiennes 
(Elber et ai, 1994a, 1994b). 

b. Méthode qui consiste à étudier la distribution 
de taxons plus ou moins hétérotrophes 
(Cholnoky 1968). 

En effet certaines Diatomées assimilent facultative-
ment des composés organiques. Si l'utilisation de ces 
composés comme source de carbone ou d'énergie sem-
ble reconnue, cette utilisation comme source d'azote 
(Hellebust & Lewin 1977, Admiraal et ai, 1987, Van 
Dam et al., 1994) est sujette à caution (Krammer et 
Lange-Bertalot 1986-1991) ou est en tous cas en dis-
cussion. D'autre part, au vu de la littérature existante 
à notre connaissance, l'emploi des qualificatifs «hété-
rotrophe facultatif ou obligatoire » (même envers le car-
bone) nous semble prématuré pour l'instant. Ainsi nous 
préférons adopter ici une position prudente, en quali-
fiant les espèces concernées de «plus ou moins hété-
rotrophes». La présence de ces Diatomées est connue 
dans les eaux d'épuration (Fesel 1984), dans les abreu-
voirs naturels du gibier (Wuthrich 1975) ou sur les 
bouses de vaches en voie de décomposition (Straub-non 
pub.). Ces espèces sont naturellement présentes en pe-
tite quantité (2-5 %) dans les assemblages benthiques 
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du lac de Neuchâtel (Wuthrich 1960, Straub 1989): 
elles font partie des décomposeurs normalement pré-
sents dans les systèmes équilibrés. Les indications phy-
sio-écologiques des taxons plus ou moins hétérotrophes 
proviennent de Van Dam 1979 et de Denys 1991. La 
présence de matières organiques favorise le développe-
ment et provoque des abondances locales anormales de 
ces Diatomées particulières. 

RÉSULTATS 

La flore trouvée dans les échantillons est 
composée de 171 taxons. Cette flore se dé-
compose de la manière suivante : 
-128 taxons benthiques dont on connaît la sen-
sibilité. Ces taxons forment 97 à 99 % des assem-
blages analysés ; 
- 20 taxons benthiques dont on ne connaît pas la 
sensibilité ; 
- 23 taxons planctoniques ou tychoplanctoniques. 

L'abondance des taxons non classés dans le gra-
dient de sensibilité est négligeable et n'influence 
pas le diagnostic de qualité. 

La liste floristique complète, les valences auto-
écologiques et les abondances relatives des taxons 
figurent sur un tableau général, que l'on peut 
commander sans charge, chez le premier auteur 
(sur envoi d'une disquette de 3,5', Macintosh). 
L'assemblage de base, qui définit le type de vé-
gétation trouvée, est dominé par Achnanthes mi-
nutissima var. minuîissima Lange-Bert. et par 
Amphora pediculus (Kùtz.) Grun., les deux taxons 
les plus fidèles et les plus abondants de tout le 
périphyton naturel des lacs carbonatés du Jura 
(Straub 1982, 1989). Cet assemblage de base est 
le mieux développé en automne. Aux stations 3 
et 4 (directement influencées par les rejets de la 
STEP), la présence du premier des deux taxons 
est masquée par le développement remarquable de 
Navicula schoenfeldii (Hust.). Cette composition 
particulière signale que les conditions trophiques 
à ces stations sont anormalement élevées. Ces sta-
tions se caractérisent aussi par des taux plus éle-
vés des principales Diatomées résistantes 
suivantes : Achnanthes lanceolata ssp. frequentis-
sima Lange-Bert., Fragilaria capucina var. vau-
cheriae (Kùtz.) Lange-Bert., Navicula menisculus 
Schum., N. pupula Kùtz., toutes tolérantes, ainsi 
que Navicula accomoda Hust., N. atomus var. per-
mitis (Hust.) Lange-Bert., N. minima Grun., N. se-
minulum Grun., Nitzschia capitellata Hust., N. 
palea (Kûtz.) W. Smith, toutes très tolérantes. Au 
printemps, les assemblages sont temporairement 
modifiés ou enrichis par les taxons colonisateurs 
comme Diatoma ehrenbergii Kùtz. (st. 2), Fragi-
laria capucina Dem. var. capucina (st. 1) ou Fra-
gilaria capucina var. mesolepta (Rabenh.) 
Rabenh. (st. 2,3,5 et 6). 

L'importance des 4 classes de sensibilité 
(somme des abondances relatives de chaque taxon 
attribué à chaque classe de sensibilité) trouvées 
dans la végétation des six stations se trouve sur 
le tableau I et est exprimée graphiquement sur la 
figure 2. La classe la mieux représentée est celle 
des Diatomées sensibles. Les Diatomées tolérantes 
et très tolérantes sont présentes partout, mais à 
des taux inférieurs ou près de 10% aux stations 
non touchées directement par 1' effluent. Dans les 
stations (2), 3 et 4 influencées par la STEP, la 
somme de ces deux classes représente de 15 à 
27,8% de la végétation. Le 26 avril 1994 à la sta-
tion 2, l'importance des Diatomées très sensibles 
provient de la forte croissance de Diatoma ehren-
bergii Kùtz. Cette abondance n'est probablement 
pas révélatrice de conditions particulières à l'in-
terface eau/sédiment mais plutôt de la colonne 
d'eau à cet endroit, car cette espèce est souvent 
tychoplanctonique (Huber-Pestalozzi 1942). La 
différence de composition de la végétation des sta-

Tabl. I. - La composition de la végétation est exprimée 
par la somme des abondances relative des taxons re-
groupés par classes de sensibilité envers les matières 
organiques. La classe 2 de sensibilité est la mieux re-
présentée. Figurent également la somme des abon-
dances relatives de Diatomées hétérotrophes et le déficit 
en oxygène dissous aux six stations étudiées. Les sta-
tions 3 et 4 se distinguent par les taux les plus élevés 
de Diatomées tolérantes et très tolérantes, de Diatomées 
plus ou moins hétérotrophes, en corrélation avec des 
déficits en oxygène dissous dépassant 30%. Pour 
l'acception de la notion d'hétérotrophie, se référer au 
texte. 
The composition of the végétation is given as the sum 
of the relative frequencies of the taxa, which are grou-
ped into sensibility classes against organique matter. 
The class 2 is the most represented. The sum of the 
relative frequencies of heterotrophic diatoms is also gi-
ven, with the oxygen deficiencies measured at the sam-
pling stations. At stations 3 and 4, are found the higher 
frequencies of tolérant and most tolérant diatoms, the 
higher frequencies of more or less heterotrophic ones, 
well correlated with oxygen deficiencies higher than 
30 %. The sensé given to the term heterotrophy is ex-
plain in the text. 

Classes stations 1 2 3 4 5 6 

7-oct-94 
1. très sensibles 9.3 6.8 7.2 6.3 11.5 8.5 
2. sensibles 78.5 81.0 64.2 64.1 75.7 84.3 
3. tolérants 7.3 6.8 12.5 15.0 6.2 3.2 
4. très tolérants 3.3 4.0 14.3 12.8 4.3 1.0 

I hétérotrophes 3.3 5.7 13.8 12.4 4.2 2.6 
déficit en oxvqène f%l 0.71 2.74 36.17 45.29 -9.42 -6.38 

26-avr-94 
1. très sensibles 9.4 26.0 8.4 9.2 5.6 8.0 
2. sensibles 78.0 58.2 70.7 70.8 81.3 83.7 
3. tolérants 7.8 8.8 11.2 12.8 8.8 6.1 
4. très tolérants 2.2 6.3 8.4 4.6 3.0 0.4 

£ hétérotrophes 4.0 4.7 8.0 4.6 3.9 1.5 
déficit en oxygène f%l 12.9 12.03 33.3 45.0 9.2 11.1 
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Fig. 2. - Distribution des fréquences relatives de Dia-
tomées par classe de sensibilité aux six stations étu-
diées. Les stations 3 et 4 présentent des taux de 20 à 
30% de Diatomées tolérantes et très tolérantes. 
Distribution of relative frequencies of diatoms into the 
classes of sensibility in the sampling stations. At sta-
tions 3 and 4, 20 to 30 % of tolérant and most tolérant 
diatoms were found. 

tions 3 et 4 est mieux marquée en automne. Aux 
stations 1 et 5, qui reçoivent certaines quantités 
d'eaux usées diluées pendant les orages (déver-
soirs d'orages), l'épipélon ne porte pas de trace 
marquée de cet impact. La végétation la plus sen-
sible a été trouvée à la station 6, près du captage 
d'eau de la Ville de Neuchâtel. 

Les Diatomées plus ou moins hétérotrophes 
(Van Dam 1979, Denys 1991) suivantes ont été 

10 12 14 

Diatomées hétérotrophes [%] 

26 avril 1994 

10 12 14 

Diatomées hétérotrophes [%] 

Fig. 3. - Distribution des fréquences relatives de Dia-
tomées plus ou moins hétérotrophes en fonction du dé-
ficit en oxygène dissous aux six stations étudiées. Les 
stations 3 et 4 présentent des abondances maximales 
de Diatomées hétérotrophes et des déficits d'oxygène 
dissous dépassant 30%. Au printemps, la différence en-
tre stations est moins marquée. Pour l'acception de la 
notion d'hétérotrophie, se référer au texte. 
Distribution of relative frequencies of more or less he-
terotrophic diatoms in terms of oxygen deficiency at the 
sampling stations. Higher frequencies of heterotrophic 
diatoms were found at stations 3 and 4, where oxygen 
deficiencies higher than 30 % were measured. In spring, 
différencies between stations are lesser important. The 
sensé given to the term heterotrophy is explain in the 
text. 

observées : Gomphonema parvulum (Kiitz.) Kiitz., 
Navicula atomus (Kiitz.) Grun., N. atomus var. 
permitis (Hust.) Lange-Bert., N. goeppertiana 
(Bleisch) H.L. Smith, N. gregaria Donkin, N. mi-
nima Grun., N. pelliculosa (Bréb.) Hilse, N. sa-
prophila Lange-Bert., N. seminulum Grun., N. 
tripunctata Hilse, Nitzschia capitellata Hust., N. 
palea (Kiitz.) W. Smith. Les sommes des abon-
dances de ces Diatomées trouvées aux six stations 
sont distribuées par rapport aux taux de déficit en 
oxygène dissous, sur la figure 3. Des abondances 
maximales (8 à 13,8%) ont été trouvées aux sta-
tions 3 et 4, corrélées avec des déficits d'oxygène 
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dissous dépassant les 30%. En général, dans les 
stations de référence les taux d'hétérotrophes sont 
plus petits que 5 %. Les écarts entre stations sont 
mieux marqués en automne. A la même saison aux 
stations 5 et 6 on peut observer des sursaturations 
en oxygène (valeurs négatives de déficit). 

DISCUSSION 

L'application de la méthode des groupes d'es-
pèces différentielles de classes saprobiques à de 
l'épipélon lacustre permet de mettre en évidence 
les sites littoraux (stations 3 et 4) directement sou-
mis à l'impact de la station d'épuration (Fig. 2 et 

Table II. - Table de diagnostic des classes de qualité 
d'eau à partir des proportions des classes de sensibilités 
différentielles de Diatomées. Conception du tableau 
d'après Elber et ai, 1991, sur des données de Krammer 
et Lange-Bertalot 1986-1991 et *Hofmann 1987. Les 
indications fournies pour les classes de qualités I, I-II, 
sont à prendre avec réserve, car le diagnostic de ces 
classes dépend avant tout de la nature géologique du 
bassin versant (p. ex. : polysaprobie naturelle des eaux 
riches en matières humiques, végétation spécialisée de 
milieux salins continentaux, richesse organique natu-
relle des lacs eutrophes carbonatés). 
Diagnosis chart of water qualities using the proportions 
of discriminating sensibilities of diatoms. Chart concei-
ving after Elber et al., 7997, on data from Krammer et 
Lange-Bertalot 1986-1991 and *Hofmann 1987. Given 
indications for the water qualities I, l-llmust be critical 
considered because the diagnosis of thèse two classes 
dépends mostly on the geological nature of the waters-
hed (Le. natural polysaprobie waters from peat-bogs, 
specialized végétation from continental saline environ-
ments, natural organic richness of carbonated eutrophic 
lakes ). 

Classes de qualités saprobiques Proportion des groupes d'espèces 
 différentielles de diatomées 

l : oliaosaDroble 
Non chargé à peu chargé * très sensibles > 90 % 
95%< saturation 02< 105% sensibles + tolérants + très tolérants < 10 % 

l-l! : QligQ-0-rnéSosaprolJle 
Peu chargé * très sensibles > 50% 
Déficit d'02<15% sensibles + tolérants + très tolérants < 50 % 

H : p-mésosaDrobie 
Modérément chargé très sensibles < 10% 
Déficit d'02 < 30% sensibles > 50% 

tolérants + très tolérants < 50% 

ll-IM : p-rr-mésosaproble 
Charge critique 0% < sensibles < 50% 
Déficit d'02< 50% 50% < tolérant + très tolérants < 90% 

III : «-mésosaDroble 
fortement pollué sensibles <, 10% 
Déficit d'02< 75% tolérants < 50% 

très tolérants < 50% 

lll-IV : a-méso-DOlvsaDroble 
très fortement pollué 10% < sensibles + tolérants < 50% 
Déficit d'02< 90% très tolérants > 50% 

IV : Dolvsaoroble 
excessivement pollué sensibles + tolérants < 10% 
Déficit d02 >90% très tolérants > 90% 

3). Cette méthode permet de suivre l'évolution des 
peuplements de manière relative. La station 6, la 
moins chargée en matières organiques, peut servir 
de site référentiel. Les populations plus sensibles 
mises en évidence au printemps peuvent être in-
terprétées de deux façons : 

— soit l'autoépuration hivernale est active, 
même sur les sites riches en matières organiques ; 

— soit ces populations ne sont pas révélatrices 
des conditions de l'interface sédiment/eau à cette 
période, à cause de l'envahissement des assem-
blages par les ubiquistes printaniers, dont l'origi-
ne périphytique ou tychoplanctonique ne peut pas 
être attestée, sans échantillonnage régulier dans la 
colonne d'eau. 

Par contre le diagnostic absolu de la qualité sa-
probique pose quelques problèmes. Si l'on appli-
que aux stations étudiées, l'échelle d'appréciation 
classique (Tabl. II), on remarque que tous les as-
semblages révèlent les conditions saprobiques de 
la classe IL Tout au plus, par la fréquence plus 
élevée de taxons tolérants et très tolérants 
(Tabl. III), on peut penser, que les assemblages 
des stations 3 et 4 révèlent les conditions les pires 
de la classe II, d'où la notation II-(III). Au 
contraire, les assemblages trouvés aux stations 5 
(en automne) et 6, témoignent des conditions les 
moins chargées de la classe II, soit par une cer-
taine abondance de taxons très sensibles, soit par 
une rareté particulière de taxons tolérants et très 
tolérants, d'où la notation (I)-II. 

Pour les stations 3 et 4, l'indication de diagnos-
tic semble optimiste par rapport aux déficits 
d'oxygène dissous mesurés. Avec des taux dépas-
sant les 30% (Fig. 3 et Tabl. II) il semble qu'à 
ces stations, la charge organique critique de classe 
de qualité II-III soit atteinte. En particulier en au-

Tabl. III. - Composition des assemblages épipéliques de 
Diatomées du littoral du Lac de Neuchâtel (Commune 
de Neuchâtel) et valeurs saprobiques biocénotiques. 
Composition of the epipelic assemblages of diatoms 
from the littoral of lake Neuchâtel (Commune of Neu-
châtel) and biocoenotic saprobic values. 

Classes stations 1 2 3 4 5 6 

7-oct-94 
1. très sensibles 9.3 6.8 7.2 6.3 11.5 8.5 
2. sensibles 78.5 81.0 64.2 64.1 75.7 84 3 
3. tolérants 7.3 6.B 12.5 15.0 6.2 3.2 
4. très tolérants 3.3 4.0 14.3 12.8 4.3 1.0 

13 et 4 10.6 10.8 26.9 27.8 10.6 4.3 

qualité saprobique II II ll-(lll) ll-(lll) m (IMI 

26-avr-94 
1. très sensibles 9.4 26.0 8.4 9.2 5.6 8.0 
2. sensibles 78.0 58 2 70.7 70.8 81.3 83.7 
3. tolérants 7.8 8.8 11.2 12.8 8.8 6.1 
4. très tolérants 2.2 6.3 8.4 4.6 3.0 0.4 

13 et 4 9.9 15.0 19.6 17.4 11.8 6.5 

qualité saprobique II II iMim ll-(lll) II (IHI 
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tomne 1993, après une période d'agitation, les dé-
ficits ne semblent pas naturels, car dans le lac de 
Neuchâtel, dont la longueur est parallèle à l'axe 
des vents dominants, les mélanges dûs aux per-
turbations météorologiques atteignent 15 à 30 mè-
tres de profondeur, même pendant la stratification 
thermique (Besson 1991). 

Ces problèmes de diagnostic sont probablement 
liés au fait que l'échelle d'appréciation provient 
d'observations empiriques faites en rivières, en 
principe sur de l'épilithon (communautés fixées 
au substrat). Cette situation idéale permet de ne 
baser le diagnostic, que sur les communautés de 
Diatomées présentes aux différentes stations étu-
diées et d'éviter la prise en compte des individus 
provenant de la dérive. Dans le domaine lacustre, 
les courants littoraux entraînent en profondeur des 
individus qui proviennent de la zone la plus pro-
ductive riche en oxygène (entre 0,5 et 1 m de pro-
fondeur, Straub 1989), en particulier ici les petites 
cellules des espèces sensibles à fort pouvoir de 
multiplication comme Achnanthes minutissima 
var. minutissima Lange-Bert. et Amphora pedicu-
lus (Kiitz.) Grun. Ces deux taxons sont représentés 
ici en surnombre dans tous les assemblages, ce 
qui a pour effet de ramener l'indication au sein 
de la classe IL On peut penser, qu'une modifica-
tion de l'échelle de diagnostic soit souhaitable (H. 
Lange-Bertalot, com. orale) pour pouvoir appli-
quer la méthode des groupes d'espèces différen-
tielles à l'épipélon lacustre du lac de Neuchâtel. 
D'après les résultats obtenus grâce à cette pre-
mière approche, le niveau de charge critique (II-
III) devrait être diagnostiqué sur la base 
d'assemblages dont : l'abondance des taxons to-
lérants et très tolérants dépassent 20%, l'abon-
dance des taxons sensibles est réduite de 15 à 
20 % par rapport aux assemblages référentiels. Ces 
indications sont à prendre pour l'instant sous toute 
réserve, car il n'est pas exclu, qu'une certaine part 
de l'abondance des groupes d'espèces tolérantes 
et très tolérantes aux stations 3 et 4, soit liée à 
la profondeur des sites de prélèvement. Une pros-
pection plus intensive au large de la station 6, 
(pour établir un transect référentiel) permettra 
sans doute de lever l'incertitude et de mieux ca-
librer l'échelle d'interprétation. 
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